
La  vitalité de l’ennui

Vous souhaitez en discuter?

cachet de votre organism
e

cette attente, de ces tem
ps suspendus, risque 

d’être voué à exister pour avoir. 

La place de l’éducateur
A l’école, dans les loisirs, …

 il est parfois diffi  cile 
de résister aux sirènes de la rentabilité, de la 
perform

ance, de la vitesse.  
Alléger la journée des enfants, laisser du tem

ps 
au rien, à l’activité libre, ne pas systém

atique-
m

ent leur proposer une occupation lorsqu’ils ont 
term

iné plus vite que les autres…
 leur perm

et 
aussi de construire leur pensée, de stim

uler leur 
soif de découvertes et leur plaisir d’apprendre. 

Les capacités créatrices, d’im
agination, d’auto-

nom
ie, de connaissance de soi,…

 se fondent 
sur ces alternances d’attention, de présence et 
d’absences. 
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